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Correction du devoir surveillé numéro 6 (jeudi 17/04/2025) 

Exercice 1 : vrai-faux à justifier (1+1,25+1,25 = 3,5 points) 
Affirmation 1 : 

Pour tout réel 𝑥, 𝑓’(𝑥) = 2𝑒2𝑥 − 6 

𝑓′(𝑥) − 2𝑓(𝑥) = 2𝑒2𝑥 − 6 − 2(𝑒2𝑥 − 6𝑥 + 1) = 2𝑒2𝑥 − 6 − 2𝑒2𝑥 + 12𝑥 − 2 = 12𝑥 − 8 

𝑓 n’est donc pas solution de l’équation différentielle 𝑦′ − 2𝑦 = −6𝑥 + 1 

FAUX 

 

Affirmation 2 : 

lim
𝑛→+∞

0,5𝑛 = 0  car −1 < 0,5 < 1 . Par conséquent , lim
𝑛→+∞

1 − 0,5𝑛 = 1   

𝑛2 + 𝑛 + 2

𝑛2 + 1
=

𝑛²(1 +
1
𝑛 +

2
𝑛2)

𝑛²(1 +
1

𝑛2)
=

1 +
1
𝑛 +

2
𝑛2

1 +
1

𝑛2

 

𝑂𝑟 lim
𝑛→+∞

1

𝑛
= lim

𝑛→+∞

1

𝑛²
= 0  .  

On en déduit donc que lim
𝑛→+∞

1+
1

𝑛
+

2

𝑛2

1+
1

𝑛2

= 1 et donc lim
𝑛→+∞

𝑛2+𝑛+2

𝑛2+1
= 1 

Comme 1 − 0, 5𝑛 ≤ 𝑢𝑛 ≤
𝑛2+𝑛+2

𝑛2+1
, et lim

𝑛→+∞
1 − 0,5𝑛 = 1  , lim

𝑛→+∞

𝑛2+𝑛+2

𝑛2+1
= 1  

Alors d’après le théorème des Gendarmes, lim
𝑛→+∞

𝑢𝑛 = 1. 

VRAI 

Affirmation 3 : 

La solution de l’équation différentielle 2𝑦’ − 3𝑦 = 5 et 𝑦(1) =
2

3
  est la fonction définie sur ℝ par  

𝑓(𝑥) =
7

3
𝑒

3
2

(𝑥−1) −
5

3
 

2𝑦’ − 3𝑦 = 5 ⟺ 𝑦′ =
3

2
𝑦 +

5

2
               𝑎 =

3

2
   𝑏 =

5

2
 

● Une solution particulière constante est la fonction : 𝑥 ⟼ − 
𝑏

𝑎
 = −

5

3
.  

● Les solutions de l’équation différentielle  𝑦′ =
3

2
𝑦 sont de la forme : 𝑥 ⟼ 𝐶𝑒

3

2
𝑡
, 𝐶 ∈ ℝ. 

 

● Les solutions de l’équation différentielle 𝑦′ =
3

2
𝑦 +

5

2
 sont les fonctions de la forme : 

𝑥 ⟼ 𝐶𝑒
3

2
𝑥 −

5

3
, 𝐶 ∈ ℝ       

 

𝑓(1) =
2

3
⇔ 𝐶𝑒

3
2 −

5

3
=

2

3
⇔ 𝐶𝑒

3
2 =

7

3
⇔ 𝐶 =

7

3
𝑒−

3
2 

𝑓(𝑥) =
7

3
𝑒−

3

2𝑒
3

2
𝑥  −

5

3
=

7

3
𝑒

3

2
(𝑥−1) −

5

3
  

VRAI 
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Exercice 2 : primitives - calcul intégral ( 0,5+0,5+1,25+1,25+1=4,5 points) 

 

1.Une primitive de la fonction f définie sur R par f(x)= 𝑥3 − 2𝑥² + 1est la fonction F définie sur R par F(x)= 
𝑥4

4
− 2

𝑥3

3
+ 𝑥  . 

2.Une primitive de de la fonction f définie sur R par 𝑓(𝑥) = 𝑒2𝑥−3   est la fonction F définie sur R par F(x)= 
1

2
𝑒2𝑥−3. 

3.Calculer I=∫
6𝑥+3

𝑥2+𝑥+2
𝑓(𝑥)

𝑑𝑥
4

1
. 

f est continue sur [1 ;4] donc admet des primitives 

*f=3 ×
𝑢'

𝑢
 

∗ 𝑢(𝑥) =  𝑥² + 𝑥 + 2    𝑢’(𝑥) = 2𝑥 + 1  

*F=3 × 𝑙𝑛( 𝑢)   

F(x)= 3 × 𝑙𝑛( 𝑥² + 𝑥 + 2) 

I=[3 𝑙𝑛( 𝑥² + 𝑥 + 2)]1
4=3 𝑙𝑛( 4² + 4 + 2) − 3 𝑙𝑛( 1² + 1 + 2) = 3 𝑙𝑛( 22) − 3 𝑙𝑛( 4) = 3 𝑙𝑛 (

11

2
)     

4.Calculer I= 
++

1

0 )(

2²)1( dxex
xf

xx
. 

f est continue sur [0 ;1] donc admet des primitives 

*f=
1

2
× 𝑢'𝑒𝑢  

∗ 𝑢(𝑥) =  𝑥² + 2𝑥   𝑢’(𝑥) =  2𝑥 + 2  

*F =−
1

2
× 𝑒𝑢          F(x)= −

1

2
× 𝑒−𝑥² 

I=[
1

2
𝑒𝑥²+2𝑥]

0

1
=

1

2
𝑒3 −

1

2
𝑒0 =

1

2
𝑒3 −

1

2
     

5 

 ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥
1

0
+ ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

2

1
+ ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

4

3
− ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

2

3
 =∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

1

0
+ ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

2

1
+ ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

3

2 ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥
4

3
 

 

                                                                               = ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥
4

0
 (relation de Chasles) 

 

                                                                               = [𝑒𝑥]0
4 = 𝑒4 − 𝑒0 = 𝑒4 − 1  

 

6. ∑ ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥
𝑖+1

𝑖
𝑛
𝑖=0 = ∫ 𝑒𝑥𝑑𝑥

𝑛+1

0
= [𝑒𝑥]0

𝑛+1 = 𝑒𝑛+1 − 𝑒0 = 𝑒𝑛+1 − 1 

 

Exercice 3 : (d’après bac) (1,5+ 1+0,5=3 points) 
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Exercice 4 : d’après bac (A : 0,25+1,25+1+1+1+0,5+ 0,5+0,75+0,75     B :1+0,5+1= 9,5 points) 

 
 
2.a)On réalise un raisonnement par récurrence. 

Soit 𝑃(𝑛) la proposition « 𝑣𝑛 ≤ 𝑣𝑛+1 ≤ 4  ».  (𝑛 entier naturel ) 

• 1ère étape :initialisation  

vérifions que P(0) est vraie.   D’une part,𝑣0 = 0,7 

D’autre part, 𝑣1 = 0,92𝑣0 + 0,3 = 0,944  . Donc, 𝑣1 ≤ 𝑣2 ≤ 4 

P(0) est donc vraie.    

 

• 2ème étape : hérédité 

Hypothèse : on suppose que pour un entier  𝑘  quelconque P(k) est vraie  c’est-à-dire 𝑣𝑘 ≤ 𝑣𝑘+1 ≤ 4   

But : démontrons alors que P(k+1) est vraie c’est-à-dire 𝑣𝑘+1 ≤ 𝑣𝑘+2 ≤ 4  . 
 

𝑣𝑘 ≤ 𝑣𝑘+1 ≤ 4  

0,92𝑣𝑘 ≤ 0,92𝑣𝑘+1 ≤ 0,92 × 4    

0,92𝑣𝑘 + 0,3 ≤ 0,92𝑣𝑘+1 + 0,3 < 3,68 + 0,3    

𝑣𝑘 ≤ 𝑣𝑘+1 ≤ 3,98 ≤ 4  

𝑣𝑘 ≤ 𝑣𝑘+1 ≤ 4   

P(k+1) est vraie 

Conclusion : la proposition est vraie au rang 0 et est héréditaire. En vertu du principe de récurrence, elle est 

donc vraie pour tout entier naturel 𝑛 . 

 
Conclusion : la suite (𝑣𝑛) est croissante et majorée par 4. D’après le théorème de convergence des 

suites monotones, la suite (𝑣𝑛) converge vers un réel L≤4. 

 

Calcul de la limite : 

La suite (𝑣𝑛) converge vers L et 𝑣𝑛+1 = 𝑓(𝑣𝑛)𝑜ù 𝑓(𝑥) = 0,92𝑥 + 0,3. 

De plus , la fonction 𝑓 est continue sur ℝ. 

D’après le théorème du point fixe, 𝐿 est solution de l’équation 𝑓(𝐿) = 𝐿. 

Soit : 0,92𝐿 + 0,3 = 𝐿   𝑑′𝑜ù  𝐿 − 0,92𝐿 = 0,3   soit  0,08𝐿 = 0,3  et  𝐿 =
0,3

0,08
= 3,75. La suite 

(𝑣𝑛) converge donc vers 3,75. 
 

c)Pour tout 𝑛, 

 𝑤𝑛+1 = 𝑣𝑛+1 − 3,75 = 0,92𝑣𝑛 + 0,3 − 3,75 = 0,92𝑣𝑛 − 3,45 = 0,92 (𝑣𝑛 −
3,45

0,92
) = 0,92𝑤𝑛 

On en déduit que la suite (𝑤𝑛)  est géométrique de raison 0,92 de 1er terme 𝑤0 = 0,7 − 3,75 = −3,05. 
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d)Pour tout 𝑛, 𝑤𝑛 = 𝑤0𝑞𝑛 = −3,05 × 0,92𝑛 

 

Ainsi , 𝑣𝑛 = 𝑤𝑛 + 3,75 = −3,05 × 0,92𝑛 + 3,75. 

 

e) lim
𝑛→+∞

0,92𝑛 = 0  car −1 < 0,92 < 1 .  

Par conséquent , d’après les opérations sur les limites ,  lim
𝑛→+∞

−3,05 × 0,92𝑛 + 3,75 = 3,75   

 
4. 
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